
Marchons ensemble. 
Sur la voie de Tours à Onesse -Laharie 14 mars 2026 

 

Ses Landes, Jacques de Labouheyre les connaît par cœur ; aussi nous avait-il concocté une 
jolie balade sur la voie de Tours à Onesse -Laharie, village jacquaire et village de cœur de 
l’écrivaine Christine de Rivoyre (1921_2019) et de » Claude Duboscq (1897-1938) un 
musicien « debussiste » bien oublié aujourd’hui. 
Un jour de mars plutôt frais, plutôt gris avec   petite pluie, giboulées et grêle même, mais le 
ciel nous offre parfois, entre deux grains un lambeau de ciel bleu. 
 
Après le pot d’accueil, notre petite troupe s’élance vaillamment sur une route bien droite 
bordée de fossés pleins à ras bord où l’eau s’écoule en glougloutant.  Destination, « le banc » 
récemment installé par nos baliseurs à proximité d’une vieille ferme. Une belle initiative ce 
banc rustique ; il réjouira le pèlerin harassé. Puis balade en forêt sur le chemin balisé : 
moiteur, silence, réveil de la végétation. Traversée d’un airial fleuri de jonquilles, où se 
dressent 2 vieilles bâtisses « propriété privée » sans clôture …mais sous surveillance 
électronique retentissante. Vite ! filons avant l’arrivée de la maréchaussée… Nous voici 
bientôt au bord d’un ruisseau profondément encaissé entre 2 versants abrupts que 
surplombe la ramure encore nue d’un platane imposant. Pause pique-nique autour de son 
tronc énorme avant de terminer la marche sous la pluie et la grêle. 
 
Après-midi consacrée à la romancière Christine de Rivoyre amoureuse des Landes et 
d’Onesse.  « Ce pays, je l’aime farouchement. Ma susceptibilité en ce qui le concerne ne 
connaît pas de frein ! (…) Gare à celui qui accuse ma forêt d’être monotone, son sous-bois 
triste, ses rivages impraticables » écrivait-elle. Madame Nicole Rouffaud de l’Association des 
Amis de Christine de Rivoyre nous a accueillis « avec grand plaisir « (ce sont ses mots) dans 
le vaste airial de « Belle Alliance » la maison de l’écrivaine qu’on ne peut encore visiter.  
Présentation rapide de la vie de la romancière puis petite promenade autour de la maison. 
Au passage on découvre, noyées dans la verdure, des stèles, souvenance ici de chats, là d’un 
cheval. Christine aimait beaucoup les bêtes. Elle aimait aussi les arbres comme les tulipiers 
de Virginie, « les pins, les fleurs, les chevaux, dans les Landes qu’elle a si merveilleusement 
décrites et qui ont été une de ses principales sources d’inspiration » (Petit texte de Nicole 
Rouffaud confié à Jacques et que nous remercions). 
 
 Une journée conviviale riche et sereine comme on les aime. Merci à tous ceux qui, de 
l’organisateur à la conteuse, de celui qui pense au café à celui qui ferme la marche, ont 
contribué à aire de cette journée un moment convivial, riche et serein comme on les aime. 
Et merci à vous qui êtes venus. 
 
          Ultréia ! 
 
         Françoise Laloubère 
 
 
 



 

Message de Nicole Rouffaud : 

 

               

 
 
 
 


